


2 LA VIE DES AÎNÉS NOUS TIENT À CŒUR

LES PARTICIPANTS 
À LA JRSA DU 
CENTRE-DU-QUÉBEC
Dixième d’une série de rencontres de concertation 
organisées dans l’ensemble des régions du Québec, 
la JRSA du Centre-du-Québec s’est tenue le 27 mai 2013 
au centre communautaire Pierre-Lemaire, à Drummondville. 
Lancée par des allocutions de monsieur Bruno Marchand, 
directeur général de l’AQPS, de madame Sandrine 
Vanhoutte, directrice générale du Centre d’écoute et 
de prévention suicide (CEPS) Drummond, et de monsieur 
Sébastien Schneeberger, député de Drummond-Bois-
Francs, cette journée de concertation a rassemblé 
près de 70 participants d’horizons distincts.

Puisque le phénomène du suicide chez les aînés est multifactoriel, 
il était primordial d’interpeller des individus et des organisations 
aux parcours aussi riches que divers. Cette vaste mobilisation d’acteurs, 
issus du milieu communautaire, du réseau public de la santé et des 
services sociaux, de diverses associations et d’organisations privées, 
témoigne d’une volonté commune de prévenir le suicide chez nos aînés.

SYNTHÈSE DES 
CONFÉRENCES
La journée fut riche en contenu avec, entre autres, 
la présence de conférenciers venus partager leur expertise 
et leurs expériences sur le phénomène du suicide chez 
les aînés. Voici un survol de ces présentations, dont les 
fi chiers sont par ailleurs disponibles sur le site Internet 
de l’AQPS (www.aqps.info/aines).

Monsieur Gilles Légaré, M. Sc., épidémiologiste à l’INSPQ, a dressé 
un portrait de la situation des aînés à l’échelle provinciale. Il a entre 
autres signalé que les taux de suicide décroissent avec l’âge au Québec, 
contrairement à ce qui est observé dans les autres sociétés industrialisées. 
Monsieur Légaré a aussi indiqué qu’entre 2006 et 2010, il y a eu en 
moyenne au Québec 137 suicides par année chez les personnes 
de 65 ans et plus (trois fois plus d’hommes que de femmes). De façon 
globale, les enquêtes de santé nous rapportent un portrait somme 
toute favorable de la situation des aînés, que ce soit au regard 
de leur santé physique ou mentale ou de leur vie sociale.

Dre Sylvie Lacoursière, M.D., L.M.C.C., B. Pharm, médecin spécialiste 
en médecine familiale et médecin-conseil à la Direction de santé publique 
de la Mauricie et du Centre-du-Québec, a dressé le portrait statistique 
de la problématique pour la région. Entre 2005 et 2009, le Centre-
du-Québec a perdu 20 aînés par suicide (15 hommes et 5 femmes), 
soit une moyenne de 4 personnes âgées par année. Madame Lacoursière 
a conclu son exposé en soulignant l’importance d’une journée comme 
celle-ci dans un contexte de vieillissement de la population.

Madame Danielle Dallaire, formatrice au programme Agir à tout âge 
de la Fondation des maladies mentales, a présenté ce programme 
gratuit qui vise à informer et à outiller les aînés, les proches aidants, 
les intervenants et les professionnels de la santé afi n de leur permettre 
de réagir effi cacement en présence de la maladie (anxiété et dépression). 
Madame Dallaire a indiqué que 6 % des aînés souffrent d’un trouble 
anxieux (45 000 aînés) et 7 % souffrent d’un trouble dépressif 
(60 000 aînés). Elle a aussi présenté les signes et symptômes qui 
permettent de distinguer l’anxiété de la dépression en plus d’établir 
la différence entre ce qui est considéré comme normal et ce qui est 
considéré comme pathologique.

En complément, les participants ont pu visiter les divers stands 
d’information, discuter avec les intervenants d’organismes présents 
et recueillir de la documentation sur des services offerts aux aînés 
de la région.

Monsieur Gilles Légaré, M.Sc., épidémiologiste à l’Institut national 
de santé publique du Québec (INSPQ)

Josée Arsenault, Janick Ouimet, Catherine Bureau et Martine Clément 
de la Table régionale de concertation des aînéEs du Centre-du-Québec
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Le projet Briser l’isolement du programme 
d’études techniques en soins infi rmiers :
Madame Nicole Godin, enseignante au Département de 
soins infi rmiers du Cégep de Drummondville, a présenté 
un projet qui a pour objectif de prévenir le suicide chez 
les aînés en résidence privée. Au départ, les stagiaires sont 
formées par le CEPS Drummond et se rendent dans les 
résidences où elles présentent un fi lm et une boîte à outils 
aux résidents. L’année suivante, le projet grandit et les stagiaires 
animent trois rencontres avec les personnes aînées pour les 
écouter, leur faire faire des exercices physiques appropriés et 
prendre leurs signes vitaux. En 2012, les stagiaires ont décidé 
de réaliser elles-mêmes une vidéo à diffuser dans les 
résidences. Le projet est en constante évolution année 
après année. À suivre !

Détresse psychologique et suicide chez les aîné(e)s : 
Madame Josée Arsenault, agente de développement 
à la Table régionale de concertation des aînées du Centre-
du-Québec, a présenté les missions de la Table et un document 
préparé en 2006 dans le cadre du projet de prévention de 
la détresse psychologique et du suicide chez les personnes 
aînées et portant sur les particularités des femmes et des 
hommes aînés.

Télé-bonjour : Madame Lyna Lamy, agente de développement 
et de promotion au Centre d’action bénévole Drummond 
inc., a exposé le principe de Télé-bonjour, qui s’inscrit au 
cœur d’une panoplie de services tels le répit offert aux 
proches aidants, le transport médical, la popote roulante, 
les visites et les téléphones d’amitié. Télé-bonjour est un 
service de bénévoles qui téléphonent à une liste d’aînés 
isolés, tous les jours de 8 h à 8 h 30, pour s’assurer de leur 
sécurité et de leur bien-être. S’il n’y a pas de réponse de leur 
part et après plusieurs essais, les services de police sont 
requis pour s’assurer que tout va bien à leur domicile.

Réseaut’âge : Madame Andrée Ouellet, directrice générale 
du Centre d’action bénévole Drummond inc., accompagnée 
de madame Sylvie Normandin, travailleuse de milieu pour 
Réseaut’âge, ont présenté ce projet qui a pour but de cibler 
les personnes aînées isolées et vulnérables de la MRC de 
Drummond et d’augmenter la mobilisation de la communauté 
autour d’elles. Dans un premier temps, madame Normandin 
doit effectuer de la sensibilisation auprès de la population 
et former des éclaireurs qui l’aideront, dans un deuxième 
temps, à reconnaître les personnes aînées vulnérables.

Initiatives régionales 
au Centre-du-Québec

SYNTHÈSE 
DES ATELIERS
Afi n de susciter des partenariats, de créer un espace d’échanges et 
de faire appel au riche bagage de l’auditoire présent lors de la JRSA, 
des ateliers de concertation ont été organisés. Ceux-ci étaient orientés 
par deux principales questions et ont permis de dégager des priorités 
d’action. Voici une synthèse des constats formulés par les participants.

Qu’est-ce que vous voudriez mettre en pratique dans 
votre milieu de travail dès demain matin ?

• Accroître la formation des intervenants auprès des aînés, 
dans les champs de la santé mentale, de la perte d’autonomie, 
de la formation sentinelle, etc.

• Donner un accès rapide à des services professionnels 
en santé mentale et un suivi soutenu.

• Bénéfi cier d’une meilleure connaissance des services offerts 
aux aînés (guichet unique, 211, 811, bottin mis à jour, 
travailleurs de milieu, animations diverses).

• Démystifi er les problèmes de santé mentale auprès
de la population en général.

• Être plus attentif aux signes précurseurs au quotidien.

• Pouvoir intervenir dans les moments de transition
(deuil, perte, relocalisation, etc.).

• Augmenter le nombre de partenariats (avec les écoles, 
la Sûreté du Québec, etc.) et de projets intergénérationnels.

Comment serait-il possible de travailler
davantage en collaboration ?

• Établir un protocole d’entente entre les différents services 
(Sûreté du Québec, organismes communautaires, CLSC, etc.) 
relatif à la divulgation des renseignements confi dentiels.

• Améliorer les connaissances des médecins au sujet de l’ensemble 
des services existants (réseaux privé, public et communautaire).

• Assister à plus d’activités qui favorisent le réseautage 
comme celle d’aujourd’hui.

• Connaître les projets qui fonctionnent ailleurs.

• Être mieux documenté sur les causes du suicide.

• Pouvoir partager entre professionnels de la santé
les dossiers en santé mentale.

• Prendre la personne dans son ensemble et ne pas la catégoriser 
par problématique pour qu’elle entre dans les services existants.
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DES COMMENTAIRES 
SUR L’ACTIVITÉ
La journée du 27 mai a été l’occasion, pour différents acteurs de la 
région du Centre-du-Québec, de prendre la parole et de partager 
leurs points de vue sur la promotion du bien-être des aînés et la 
prévention du suicide.

Les opinions, constats ou interrogations exprimés lors des périodes 
de questions suivant les présentations ou pendant les ateliers de 
concertation ont contribué à bonifi er les connaissances des participants 
et à mieux comprendre les réalités et les besoins des aînés. Nous 
souhaitons que les efforts se poursuivent et donnent lieu à des actions 
novatrices et prometteuses en matière de prévention du suicide.

Nous laissons le mot de la fi n aux participants, par ces divers 
commentaires recueillis dans l’évaluation de la JRSA :

«  Bravo pour l’implication et la participation active 
de l’auditoire présent ! »

«  Les ateliers de concertation permettent
de faire ressortir des pistes d’action concrètes. »

«  J’ai particulièrement apprécié la diversité
des thèmes abordés. »

LES PARTENAIRES 
Mis en place en mai 2011 grâce à la contribution fi nancière du ministère 
de la Famille et des Aînés, puis du ministère de la Santé et des Services 
sociaux, le projet des JRSA se déroule sur une période de trois ans, 
durant lesquels l’ensemble des régions du Québec seront visitées.

Plus particulièrement, pour l’organisation et la réalisation de la JRSA 
du Centre-du-Québec, l’AQPS a collaboré avec le Centre d’écoute et 
de prévention suicide Drummond.

Le succès de cette journée a également reposé sur la participation 
d’intervenants et de bénévoles actifs auprès des aînés. Par leur présence 
et leurs précieux commentaires, ils ont manifesté leur engagement 
envers la prévention du suicide des aînés et l’amélioration des services 
qui leur sont offerts. Tous ces gestes concrets sont porteurs d’espoir et 
contribuent à humaniser la société d’aujourd’hui et de demain.

Merci aux partenaires, aux conférenciers et à l’animatrice, madame 
Bianca Sévigny, pour leur engagement dans la cause et leur 
précieuse contribution.

Pour de plus amples renseignements à propos des JRSA 
passées et de celles qui se dérouleront partout en province 
au cours des prochains mois, consulter le site Internet de 
l’AQPS : www.aqps.info.

S’inscrire aux prochaines JRSA

Un comité d’orientation national a été constitué pour aider 
l’AQPS dans cet ambitieux projet. Il a pour mission de :

• Discuter de la question du suicide et des aînés afi n 
d’orienter adéquatement le projet et ses retombées.

• Conseiller l’AQPS sur des sujets émergents touchant 
à cette question.

• Participer à l’élaboration des journées par le partage 
de contenus, d’opinions et de visions en fonction 
du champ d’expertise de chaque membre.

• Dégager des conclusions à la suite des travaux régionaux 
afi n de permettre une vision québécoise de l’enjeu et 
de favoriser la diffusion des résultats.

Si vous désirez connaître la composition du comité d’orientation, 
nous vous invitons à vous rendre à l’adresse suivante : 
http ://www.aqps.info/aines/projet.html#comite-orientation.

Comité d’orientation

Madame Danielle Dallaire, formatrice du programme Agir à tout âge 
de la Fondation des maladies mentales


